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Vous pouvez commencer ces Nouvelles 
à la manière japonaise c’est-à-dire en 
commençant par la dernière page ! 
Là vous trouverez des informations 
importantes sur des rendez-vous que 
vous devez absolument noter, comme la 
date du prochain ‘’Semer l’Avenir’’ ou de 
la prochaine conférence de Marc ou de 
notre grande Brocante. 
Nos petits messages vous raconteront 
aussi comment le blé que nous avons semé 
tous ensemble à la main a finalement pu 
mûrir convenablement et fera du bon 
pain. La description d’un contrôle bio au 
restaurant vous rassurera sur le sérieux 
avec lequel cela se passe puisque ceux 
qui n’y croient pas ont toujours le même 
plaisir à dire le contraire ! Et comme 
amorce pour les journées automnales 
un article qui nous encourage à réfléchir, 
de manière innovante, à des structures 
sociales qui proposent des solutions 
intéressantes pour cesser de tourner en 
rond dans des positions qui se durcissent 
de plus en plus. 
Un petit coup d’œil sur le programme de la 
future formation et un billet d’ambiance 
termineront ce petit moment privilégié 
que nous aurons passé avec vous en 
attendant de vous revoir pour de vrai au 
Jura lors d’un séjour d’automne, puisque 
c’est la saison qui lui sied le mieux.

Anita Grandjean

Sie können diese News auf japanische 
Art beginnen, d.h. mit der letzten Seite! 
Dort finden Sie wichtige Informationen zu 
Veranstaltungen, die Sie sich unbedingt 
vormerken sollten, wie z.B. den Termin 
des nächsten „Zukunft säens“, einen 
Vortrag von Marc Desaules oder unseren 
Trödelmarkt.
Unsere kleinen Artikel erzählen Ihnen, 
wie der Weizen, den wir gemeinsam mit 
der Hand gesät haben, schließlich reif 
geworden ist und gutes Brot ergeben 
wird. Die Beschreibung einer Biokontrolle 
im Restaurant zeigt Ihnen, dass dies eine 
seriöse Angelegenheit ist, denn diejenigen, 
die nicht daran glauben, behaupten 
immer wieder gerne das Gegenteil! 
Und als Auftakt für die Herbsttage 
dann ein Artikel, der dazu anregt, auf 
innovative Weise über soziale Strukturen 
nachzudenken, die interessante Lösungen 
beinhalten. So kann man vermeiden, 
sich immer weiter in sich verhärtenden 
Positionen im Kreis zu drehen.
Ein kurzer Blick auf das Programm 
der nächsten Ausbildung und ein 
Stimmungsbild komplettieren diese 
Ausgabe. Wir freuen uns, Sie bei einem 
Aufenthalt im Herbst wiederzusehen, eine 
Jahreszeit, die dem Jura ausserordentlich 
gut steht.
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Nous voilà arrivés à mi-août, laissant le mois de juillet et 
un arrière-goût d’automne derrière nous. Les moissons 
ont été faites et sont plutôt bonnes compte-tenu des 
conditions de cette année. Nous devons tout de même 
garder une partie de la récolte de blé pour le bétail, car 
l’humidité constante des dernières semaines à déclenché 
le processus de germination du grain, modifiant les 
amidons qu’il contient. Par conséquent, la farine qui 
en serait moulue n’aurait pas les bonnes propriétés 
panifiables que l’on apprécie d’habitude. 
Heureusement pour nous ce n’est qu’une partie de 
notre récolte, les blés battus à Montezillon, dont celui 
semé à la main lors du «Semer l’Avenir» sont bons et les 
rendements sont réjouissants. Nous avons également 
profité de ces semaines ensoleillées pour arracher les 
oignons et les laisser sécher au champ ainsi que pour 
défanner (broyer les feuilles) les pommes de terre en 
espérant les récolter avant les prochains orages. Les sols 
sont encore gorgés d’eau et nous sentons une certaine 
pression lors des beaux jours pour faire le maximum 
d’avance avant que le ciel gris ne revienne. Ce sera une 
année très avare pour les courges, rien n’est allé en leur 
faveur depuis le semis jusqu’à maintenant, nous croisons 
les doigts pour un splendide mois de septembre et d’ici 
là nous nous concentrons sur le reste. 
Les plus heureuses ici sont les vaches, les températures 
modérées et l’humidité constante permettent aux 
prairies de repousser régulièrement et le climat est bien 
plus frais que les derniers étés. 
Au plaisir de vous croiser à la ferme. 

Loïc Humberset

Wir befinden uns schon Mitte August und haben den 
Juli mit einem herbstlichen Nachgeschmack hinter 
uns gelassen. Die Getreideernte ist abgeschlossen und 
in Anbetracht der klimatischen Bedingungen dieses 
Jahres sind wir zufrieden. Einen Teil der Weizenernte 
müssen wir trotzdem als Viehfutter zurückhalten, 
da die ständige Feuchtigkeit der letzten Wochen den 
Keimprozess des Kornes ausgelöst und dadurch die 
enthaltene Stärke verändert hat. Das daraus gemahlene 
Mehl hätte nicht die normalerweise vorhandenen 
guten, zum Brotbacken notwendigen Eigenschaften. 
Glücklicherweise handelt es sich nur um einen Teil der 
Ernte; die Qualität des Weizens in Montezillon, darunter 
das von Hand gesäte Feld von Zukunft säen! ist gut und 
der Ertrag ist erfreulich.
Wir haben die sonnigen Wochen auch genutzt, um 
die Zwiebeln aus der Erde zu holen und auf dem Feld 
trocknen zu lassen, sowie die Blätter der Kartoffeln 
zu entfernen und hoffen nun, sie vor den nächsten 
Gewittern ernten zu können. Die Böden sind immer 
noch voll mit Wasser und wenn es einige Tage schön 
ist, spüren wir einen gewissen Druck möglichst viele 
Arbeiten vor den nächsten grauen Tagen zu erledigen. 
Für die Kürbisse ist es wirklich ein schlechtes Jahr! Von 
der Saat bis heute ist nichts zu ihren Gunsten verlaufen. 
Wir hoffen auf einen sonnigen September und bis dahin 
konzentrieren wir uns auf den Rest.
Am glücklichsten sind die Kühe. Die mässigen 
Temperaturen und die konstante Feuchtigkeit erlauben 
den Weiden regelmässig nachzuwachsen und das Klima 
ist wesentlich kühler als in den letzten Sommern.
Wir freuen uns darauf, sie auf dem Hof zu treffen.

Un été automnal Herbstlicher Sommer 



Cela arrive toujours quand on s’y attend le moins : quand 
on a les mains dans la pâte, qu’on est à fond dans une 
réflexion ou qu’on est en train de se dire que ce serait le 
moment de s’éclipser pour quelques heures... Quelqu’un 
débarque là où on se trouve, juste à ce moment-là, 
en annonçant : il y a une personne de bio Inspecta à 
la réception qui aimerait faire un contrôle surprise de 
l’établissement. 
Ce qu’il faut savoir c’est qu’il y a deux types de contrôles: 
les contrôles annoncés pendant lesquels on reprend 
toute l’année écoulée en passant par la comptabilité et 
où on contrôle de manière aléatoire les factures en les 
comparant avec les menus et la carte de la même période 
afin de vérifier qu’à tout moment les produits proposés 
ont été achetés en qualité bio ou biodynamique. Le 
contrôle est annoncé parce qu’il faut avoir deux à trois 
heures à disposition. 
Dans le contrôle surprise l’accent est mis  sur les produits 
qui sont à ce moment-là dans les frigos, le garde-manger 
et à la carte. Cet élément est également présent dans 
l’autre contrôle. On laisse donc tomber ce qu’on était en 
train de faire, on accueille la contrôleuse ou le contrôleur 
et on fait un tour ensemble dans l’établissement. 
Il ou elle passe par la cuisine, dans les frigos – viandes, 
poisson et produits laitiers –, inspecte les épices sur les 
étagères et regarde en passant les bulletins de livraison 
des légumes : est-ce que les pommes de terre sont bien 
de qualité Demeter ? On descend à la cave où se trouvent 
entre autres les vins, les minérales et jus et l’économat. 
C’est quoi ce carton, là sur l’étagère ? Un jus d’argousier 
pour la glace. Le label est vérifié, c’est en ordre, comme 
pour l’huile d’olive qui se trouve dans de grands bidons 
de 50l, c’est le même producteur italien. Le regard flâne, 
prend l’un ou l’autre produit. Est-ce qu’on est sûr que 
le sel n’a pas d’antiagglomérant ? Oui, on est sûr ! On 
remonte au niveau du restaurant. Se pourrait-il qu’il y 
ait des vins ou des bières qui ne seraient pas stockés à 
la cave ou des produits sur la carte qu’on n’aurait pas 
vu dans les stocks ? D’ailleurs, c’est où la réserve pour 
le café et les thés ? Est-ce qu’il y en a suffisamment en 
qualité Demeter ? Encore une fois, c’est en ordre. Parfait, 
maintenant il faut juste encore terminer le rapport, le 
relire de notre côté et le signer. On discute encore de ci 
et ça et c’est fini. Merci beaucoup, à la prochaine fois, 
au revoir et bonne journée. 
Une petite demi-heure a passée et on peut gentiment 
se poser la question de ce qu’on était en train de faire 
juste avant...

Christoph Cordes

Es geschieht immer dann, wenn man es am wenigsten 
erwartet: wenn man gerade die Hände im Brotteig hat, 
mitten in einer Überlegung steckt, oder sich sagt, dass 
man sich doch eigentlich ein paar Stunden freinehmen 
könnte… Auf einmal verkündet jemand, egal, wo man 
gerade ist, dass da jemand von bio Inspecta für eine 
unangemeldete Kontrolle an der Rezeption wartet!
Dazu muss man wissen, dass es zwei Arten von 
Kontrollen gibt: die Angemeldeten, während derer man 
das ganze vergangene Jahr noch einmal durchgeht?, in der 
Buchhaltung stichprobenartig Rechnungen aussucht und 
sie mit den Menus und Speisekarten der entsprechenden 
Zeiträume vergleicht, um sicherzustellen, dass alle 
Produkte jederzeit in Bio- oder Demeter-Qualität 
vorhanden waren. Diese Kontrollen werden angemeldet, 
da man zwei bis drei Stunden Zeit benötigt.
Während der unangemeldeten Kontrolle liegt der 
Schwerpunkt? auf den Produkten, die am Tag der 
Kontrolle in den Regalen, im Kühlschrank bzw. im 
Angebot sind (dies wird auch bei der grossen Kontrolle 
inspiziert). Man lässt also alles stehen und liegen, was 
man gerade macht, begrüsst die Kontrolleurin oder 
den Kontrolleur und macht einen Rundgang durch den 
Betrieb. Es geht durch die Küche, die Kühlräume – Fleisch, 
Fisch, Milchprodukte – man nimmt sich die Gewürze vor 
und schaut nebenbei auf die Lieferscheine des Gemüses: 
sind die Kartoffeln auch in Demeter-Qualität? Dann 
geht es in den Vorrats- und Weinkeller, wo sich auch 
die anderen Getränke befinden. Was ist denn da in dem 
Karton auf dem Regal? Sanddornsaft, den wir für unser 
Eis verwenden. Das Label wird kontrolliert, es ist in 
Ordnung. Ebenso auch beim Olivenöl, das sich in grossen 
50l-Kanistern befindet; es ist der gleiche Produzent aus 
Italien. Der Blick schweift und man nimmt das ein oder 
andere Produkt in Augenschein. Sind Sie sicher, dass das 
Salz keine Rieselhilfe enthält? Ja, sicher! Es geht wieder 
hoch ins Restaurant. Vielleicht gibt es Weine oder Bier, 
die nicht im Keller gelagert werden oder Produkte, 
die man noch nicht gesehen hat. Übrigens, wo ist die 
Reserve für Kaffee und Tee? Ist auch genügend davon in 
Demeter-Qualität vorhanden? Gut, dann muss nur noch 
der Inspektionsrapport fertiggestellt, gegengelesen und 
unterzeichnet werden. Man tauscht sich noch über dies 
und jenes aus, und das war es dann auch schon. Vielen 
Dank, bis zum nächsten Mal, auf Wiedersehen und einen 
schönen Tag noch.
Eine dreiviertel Stunde ist vergangen und man fragt sich, 
womit man eigentlich zuvor beschäftigt war…

Contrôle surprise Überraschungskontrolle



La démocratie ne 
suffit plus

Demokratie genügt 
nicht mehr 

La démocratie manifeste de plus en plus son 
impuissance à œuvrer en faveur de la paix dans le 
monde et à faire face aux problèmes économiques, 
climatiques ou sanitaires. Même la manière helvétique, 
avec son fédéralisme et son droit à l’initiative populaire 
et au référendum ne s’en sort pas vraiment mieux dans 
sa gestion des crises. 
Est-ce à dire que la démocratie n’est pas la panacée 
universelle pour gérer nos sociétés et qu’il faut la 
faire évoluer ? La réponse est oui. Et pour comprendre 
comment, voyons l’être humain tel qu’il est devenu. Ce 
qui est marquant, c’est ce haut degré d’individualisation 
qui le caractérise aujourd’hui. Partout il revendique 
son autonomie, sa liberté. En résumé, il dit : « c’est 
moi qui veux pouvoir décider » et cela va au-delà de 
ce qui relevait il y a peu encore de la nature – comme 
changer de sexe ou oser choisir le moment de sa mort. 
Quel que soit le sens donné à ce mot de liberté, cela 
signifie que l’organisation à venir de nos sociétés doit 
partir de l’individu, de la personne individuelle. Partant 
de là, considérons les grandes lignes de la relation 
d’une personne avec les autres. Nous y distinguons 
principalement trois manières d’interagir, indépendante 
l’une de l’autre.

Une première vient des besoins que nous avons, qu’ils 
soient rudimentaires ou plus subtiles – boire et manger, 
se vêtir, avoir un abri pour dormir, mais aussi peut-être 
lire ou aller au concert, pour ne prendre que quelques 
exemples. Ces besoins, nous allons vouloir les satisfaire 
et pour cela chercher la rencontre avec les autres.
Une deuxième, autant existentielle mais d’une toute 
autre nature, surgit des profondeurs de l’expérience de 
sa propre humanité au sein d’une communauté. Elle est 
vécue dans ce qu’on pourrait appeler la dignité. Il s’en 
dégage quelque chose comme un sentiment d’être chez 
soi, d’appartenance ou de reconnaissance.
Enfin, une troisième manière s’exprime dans les 
facultés toutes individuelles, c’est-à-dire propres à soi, 
qu’elles soient intellectuelles, artistiques, ou manuelles, 
innées ou apprises, sous-jacentes ou développées. 
Elles caractérisent l’instrument que nous avons à notre 
disposition pour aller au-devant des autres avec notre 
couleur spécifique, notre tonalité unique dans la grande 
symphonie humaine.

Besoins, dignité et facultés, voilà bien trois registres 
de nos interactions sociales par lesquels nous faisons 
naître un espace social à trois dimensions : l’économie, 

Die Demokratie sich zunehmend als unfähig erweist, sich 
für den Weltfrieden einzusetzen und wirtschaftliche, 
klimatische oder gesundheitliche Probleme zu bewältigen. 
Auch die Schweiz mit ihrem Föderalismus und ihrem 
Recht auf Volksinitiative und Referendum steht beim 
Krisenmanagement nicht wirklich besser da. 
Bedeutet das,  dass die Demokratie nicht das 
Universalmittel ist, um unsere Gesellschaften zu steuern, 
dass sie weiterentwickelt werden muss? Die Antwort ist 
ja. Und um zu verstehen wie, sollten wir den Menschen, 
so wie er sich entwickelt hat betrachten. Auffallend 
ist der hohe Grad der Individualisierung, der ihn heute 
auszeichnet. Überall fordert er seine Autonomie, seine 
Freiheit. Zusammengefasst sagt er: „Ich will entscheiden 
können“, und dieser Wille geht über das hinaus, was bis 
vor kurzem noch eine Frage der Natur war – wie z. B. sein 
Geschlecht zu wählen oder den Zeitpunkt des eigenen 
Todes zu bestimmen. Welchen Sinn man auch dem Wort 
Freiheit gibt, es bedeutet, dass die künftige Steuerung 
unserer Gesellschaften vom Individuum ausgehen 
muss, der einzelnen Person. Betrachten wir hiervon 
ausgehend die Grundlinien der Beziehung der Menschen 
untereinander finden wir im Prinzip drei voneinander 
unabhängige Grundformen des Interagierens.
  
Eine erste entsteht aus den Bedürfnissen, die wir haben, 
ob elementar oder subtiler – Essen, Trinken, sich kleiden, 
einen geschützten Raum zum Schlafen haben, vielleicht 
auch Lesen oder ins Konzert gehen, um nur einige Beispiele 
zu nennen. Diese Bedürfnisse wollen wir befriedigen und 
suchen hierfür die Begegnung mit anderen.
Eine zweite Form, ebenso existenziell, aber völlig anderer 
Natur, entspringt den Tiefen der Erfahrung des eigenen 
Menschseins innerhalb einer Gemeinschaft. Dieses 
Erlebnis kann als das der Würde bezeichnet werden. 
Es entsteht eine Art Heimatgefühl, ein Gefühl der 
Zugehörigkeit oder Anerkennung. 
Eine dritte Form drückt sich schliesslich in den 
individuellen, d.h. eigenen, Fähigkeiten aus, egal ob 
sie intellektueller, künstlerischer oder handwerklicher 
Art, angeboren oder erlernt, angelegt oder entwickelt 
sind. Sie charakterisieren das Instrument, das wir zur 
Verfügung haben, um uns den anderen mit unserer 
eigenen einzigartigen Note oder Farbe in der grossen 
menschlichen Sinfonie anzuschliessen.

Bedürfnisse, Würde und Fähigkeiten sind drei Register 
unserer sozialen Interaktionen, durch die wir einen 
dreidimensionalen sozialen Raum entstehen lassen: 



la politique et la culture. La vie économique s’engage 
à satisfaire les besoins de chacun et chacune dans le 
monde, la vie politique d’assurer la dignité vécue par 
les citoyennes et citoyens, et le développement des 
facultés individuelles doit être laissée à l’initiative 
libre d’une vie culturelle adaptée à notre temps. Et la 
démocratie a pour objectif de gérer convenablement 
cet espace social comme un tout.
Mais l’exigence croissante de liberté au niveau individuel 
fait que les besoins, la dignité et les facultés gagnent 
en indépendance réciproque, ce qui nécessite que 
leurs dimensions sociales, l’économie, la politique et 
la culture, en fasse autant. C’est là qu’une évolution de 
l’approche unitaire de la démocratie devient nécessaire. 

La tâche de l’État, avec les institutions démocratiques 
qui s’y rapportent, reste avant tout de prendre soin de 
la dignité de ses citoyennes et citoyens, de favoriser 
le terrain nécessaire à leur épanouissement par 
une constitution et des lois 
adéquates et de les protéger par 
une police, éventuellement une 
armée. Mais nous devons nous 
rendre compte qu’il appartiendra 
de moins en moins à l’État de 
garder sous sa coupe les deux 
autres dimensions de la vie 
sociale. L’évolution nécessaire 
de la démocratie consiste en 
ceci qu’elle accorderait sur son 
territoire une autonomie à la 
vie économique, dont la tâche 
sera de pourvoir aux besoins 
de tous ainsi qu’une autonomie 
à la vie culturelle, de favoriser 
l’épanouissement des facultés, 
que ce soit par la transmission 
du savoir,  l ’enseignement 
des pratiques, la pluralité de 
la recherche et toutes les 
formes de cultures qui naîtront 
spontanément des nombreuses 
initiatives dès qu’elles seront 
débarrassées du corset de 
l’organisation étatique.

En résumé, si la démocratie 
arrive à ses limites, c’est qu’elle 
continue de s’occuper de ce qui 
ne la regarde plus, l’économie et la culture. Pour y 
remédier, il faut créer sciemment des structures qui 
donnent autant que faire se peut à la vie économique 
et à la vie culturelle leur autonomie. Comment ? C’est 
ce que nous nous proposons d’explorer pas à pas dans 
les prochaines Nouvelles 

Marc Desaules

Wirtschaft, Politik und Kultur. Es ist Sache des 
Wirtschaftslebens, die Bedürfnisse aller Menschen 
auf der Welt zu befriedigen, die der Politik, die Würde 
aller Bürgerinnen und Bürger zu garantieren und die 
Ausbildung individueller Fähigkeiten muss der freien 
Initiative eines unserer Zeit angemessenen Kulturlebens 
überlassen bleiben. Und das Ziel der Demokratie ist, 
diesen Raum angemessen, als eine Einheit zu gestalten.
Aber der wachsende Freiheitsanspruch auf individueller 
Ebene bringt es mit sich, dass Bedürfnisse, Würde und 
Fähigkeiten immer mehr unabhängig voneinander werden. 
Dies macht nötig, dass auch ihre sozialen Dimensionen 
– Wirtschaft, Politik und Kultur – an Unabhängigkeit 
gewinnen. Und hier wird eine Weiterentwicklung des 
einheitlichen Ansatzes der Demokratie notwendig.

Die Aufgabe des Staates mit seinen demokratischen 
Institutionen bleibt in erster Linie, für die Würde 
seiner Bürgerinnen und Bürger zu sorgen, ihnen 

durch eine angemessene Verfassung 
und Gesetze die Grundlage für 
ihre Entwicklung zur Verfügung zu 
stellen und sie durch eine Polizei, 
gegebenenfalls eine Armee zu 
schützen. Wir müssen uns aber 
darüber klar werden, dass es immer 
weniger die Sache des Staates ist, 
die beiden anderen Dimensionen 
unter seiner Kontrolle zu halten, 
sondern ihnen auf seinem Territorium 
eine Autonomie zuzugestehen: dem 
Wirtschaftsleben, dessen Aufgabe es 
ist, die Bedürfnisse aller zu befriedigen 
und auch dem Kulturleben, welches 
die Entfaltung der Fähigkeiten fördert, 
durch die Weitergabe von Wissen, die 
Lehre von Praktiken, die Pluralität 
der Forschung und alle Formen von 
Kultur, die, sobald sie aus dem Korsett 
staatlicher Organisation befreit sein 
werden, spontan aus vielen Initiativen 
entstehen werden. Darin besteht die 
notwendige Weiterentwicklung der 
Demokratie. 

Kurz, wenn die Demokratie an ihre 
Grenzen stösst, dann deshalb, weil sie 
sich immer noch um Dinge kümmert, 
die sie nicht mehr betreffen: die 

Wirtschaft und die Kultur. Um Abhilfe zu schaffen, 
müssen bewusst Strukturen geschaffen werden, 
die dem wirtschaftlichen und kulturellen Leben 
möglichst viel Eigenständigkeit geben. Wie lässt sich 
das bewerkstelligen? Das wollen wir in den nächsten 
‚Nouvelles‘ Schritt für Schritt erkunden!



Coup d’oeil sur la 
formation

Ein Aspekt der 
Ausbildung

Nous nous réjouissons d’accueillir en octobre la 6ème 
volée de la formation « Oser l’Indépendance » à L’Aubier! 
Avec toutes les difficultés qu’ont vécues les jeunes lors 
des confinements et des restrictions actuelles, nous 
sommes heureux de pouvoir proposer un lieu de vie, 
d’études et de travail où l’espoir ne disparaît pas.
Pour commencer, nous leur présenterons L’Aubier dans 
tous ses recoins, des caves à fromages au sous-sol 
de l’hôtel, afin que ce site n’ait plus de secrets pour 
eux. Ensuite commenceront les cours en classe, tous 
les matins jusqu’à 10heures, durant lesquels à tour 
de rôle nous (les acteurs et responsables de L’Aubier) 
développerons un sujet. 
Par exemple, nous étudierons la biographie de 
Rudolf Steiner puisque la formation est basée sur 
l’anthroposophie et ses réalisations. Nous irons à 
la découverte des indications 
pratiques que Steiner a données 
pour différents domaines de la 
vie : la biodynamie, la péda gogie, 
la médecine, la structure sociale, 
et notamment l’économie. Les 
étudiants découvriront ainsi 
ce qu’un homme qui a été 
autant scientifique, qu’artiste, 
que manuel, autant pratique 
qu’intellectuel, a pu ouvrir comme 
portes. Nous étudierons ensuite 
la situation sociale et écologique 
du monde actuel et verrons les 
urgences qu’elle implique. Plus 
tard viendra une semaine avec 
les chevaux et ce qu’ils peuvent 
apporter dans le quotidien par 
l’effet miroir qu’ils ont sur nous 
si on sait les approcher. En 
novembre nous étudierons l’être 
humain et comprendrons que 
celui-ci n’est pas juste un amas 
de cellules, d’hormones et de circuits électriques… bref, 
qu’un être humain est un peu plus complexe et grandiose 
! Puis une nouvelle approche de l’argent et une nouvelle 
approche des formes juridiques les emmèneront à la 
découverte des bases de tout notre travail à L’Aubier.
Entre les cours en classe et les ateliers de développement 
du Moi, les étudiant.es travaillent dans les différents 
secteurs de L’Aubier où ils doivent faire face à la vraie 
vie ; celle qui a de vrais clients, de vrais soucis et de 
vraies joies ! La formation « Oser l’Indépendance » a cela 
d’unique qu’elle ne propose pas une année en internat, 
avec des cours pour la tête, mais bel et bien une année 
de découvertes, de travail manuel autant qu’intérieur, 
et de participation dans une entreprise pleine d’idéaux. 

Michèle Grandjean

Wir freuen uns darauf, im Oktober in L’Aubier den sechsten 
Durchgang unserer Ausbildung ‚Unabhängigkeit wagen‘ 
zu beginnen. Bei all den Schwierigkeiten, mit denen junge 
Menschen seit eineinhalb Jahren konfrontiert sind, sind 
wir froh, ihnen einen hoffnungsvollen Ort zum Leben, 
Studieren und Arbeiten bieten zu können.  
Wir beginnen mit ausgedehnten Rundgängen durch die 
verschiedenen Bereiche von L’Aubier, vom Käsekeller 
bis zum Seminarraum im Dachgeschoss. In der zweiten 
Woche beginnen die Kurse, täglich bis 10:00 Uhr, in denen 
die Verantwortlichen von L’Aubier verschiedene Themen 
mit den Student·innen erarbeiten.
Wir entdecken zum Beispiel die Biographie Rudolf Steiners 
– die Ausbildung basiert auf der Anthroposophie und ihren 
Anwendungsgebieten – und beschäftigen uns mit den 
Anregungen, die er in vielen verschiedenen Sachgebieten 

wie der Landwirtschaft, der 
Pädagogik, der Medizin, den 
sozialen Strukturen und auch der 
Wirtschaft geben konnte. Er war 
Wissenschaftler und Künstler 
und hat als praktischer und 
intellektueller Mensch neue Wege 
aufgezeigt. Es schliesst sich eine 
Woche des Studiums der sozialen 
und ökologischen Lage der Welt 
und der Notwendigkeiten, die 
sich daraus ergeben an. Ende 
Oktober folgt eine Woche mit 
den Pferden: welchen positiven 
Wirkungen können sie für unser 
alltägliches Leben haben, wenn 
wir uns ihnen richtig nähern 
und mit ihnen arbeiten? Der 
November beginnt mit einer 
Arbeit der Selbstbetrachtung: 
wir bemerken, dass wir, die 
Menschen, viel mehr sind als 
nur eine Ansammlung Zellen, 

Hormonen und elektrischen Schaltkreisen. Schliesslich 
führen die Erarbeitung eines neuen Umgangs mit Geld 
und einer neuen Herangehensweise an verschiedene 
Rechtsformen zu den Grundlagen von L’Aubier. 
Zusätzlich zu den Kursen und den Ateliers zur 
Selbstentwicklung arbeiten die Student·innen in den 
verschiedenen Bereichen von L’Aubier; eine weitere 
Art der Auseinandersetzung mit den Realitäten des 
Lebens, wo es reale Gäste, Sorgen und Freuden gibt! 
Das einzigartige der Ausbildung ‚Unabhängigkeit wagen‘ 
besteht auch darin, dass sie nicht nur Kurse für den Kopf 
anbietet, sondern ein Jahr voller Entdeckungen und 
Arbeit, geistiger und praktischer und ein Mitwirken in 
einem Unternehmen voller Ideale.



Le billet de Michèle

Le pré des chevaux s’étend dans une pente douce juste entre la ferme de L’Aubier et le nouveau domaine de l’Académie où nous proposons diverses formations. D’un certain point de vue, cette position entre la vie de l’agriculture et la vie de la culture va très bien aux chevaux! Les chevaux mangent du foin (bien assez) et font des crottins (bien trop) mais ne sont plus vraiment des animaux dont une ferme a besoin, les tracteurs ayant depuis longtemps remplacé leurs services. Cependant, leur lien aux humains n’a pas cessé avec l’apparition des machines, ni leur besoin de se sentir proche de nous et cet été, nos chevaux ont réellement commencé leur travail à nos côtés. Un travail inné d’accompagnants des êtres humains. De révélateurs d’authenticité!  Ils ont touché plus d’une personne ; clients de l’hôtel, voisins, ou amis venus de parfois étonnement loin ont eu du plaisir à les côtoyer et à travailler avec eux. Chaque rencontre humain-cheval est belle. Des larmes qui n’ont pas besoin d’excuses coulent parfois, un sourire inattendu illumine un visage auparavant inquiet, des souvenirs jaillissent. 
Et le soir, quand les ombres s’allongent, les chevaux broutent paisiblement dans le pré, comme une image sans âge, apaisante… On pourrait rester assis là longtemps à observer cette grâce légère et posée à la fois, à sentir le vent sur nos joues, à écouter le monde et la nature alentour ; ce monde dans lequel vivent les animaux qui nous accompagnent sur notre chemin. Derrière eux s’étend le toit de la ferme, régulier, esthétique. On voit au loin le troupeau des vaches sortir sur un autre champ, plus à l’est. Tout est beau, tout va bien. Un chat bondit dans les herbes hautes, ah non, c’est l’écureuil du parc qui traverse le pré en courant ! Petit malin, va vite te cacher dans les pins de l’Académie, tu es bien trop petit pour t’amuser tout seul ici entre ces géants…

Michèle’s Billet

Die Weide der Pferde erstreckt sich sanft 

ansteigend zwischen dem Hof von L’Aubier und 

der Akademie, wo wir verschiedene Ausbildungen 

anbieten. In gewisser Hinsicht entspricht 

den Pferden diese Position zwischen der 

Landwirtschaft und der Kultur sehr! Zwar fressen 

sie Heu (recht viel) und produzieren Pferdeäpfel 

(zu viele), aber für die landwirtschaftlichen 

Aktivitäten sind sie nicht mehr nötig. Ihre Dienste 

wurden vor langer Zeit von den Traktoren 

übernommen. Trotzdem ist Ihre Verbindung 

mit den Menschen seit dem Aufkommen der 

Maschinen nicht kleiner geworden, auch ihr 

Bedürfnis uns nah zu sein nicht. In diesem 

Sommer hat ihre Arbeit an unserer Seite in 

L’Aubier so richtig begonnen: als Begleiter der 

Menschen, als ‚Authentizitätsdetektoren‘. Viele 

Menschen haben sich von ihnen berühren lassen: 

Hotelgäste, Nachbarn oder von erstaunlich weit 

her angereiste Freunde hatten das Vergnügen 

von ihrer Gegenwart zu profitieren und mit 

ihnen zu arbeiten. Jede Begegnung zwischen 

Mensch und Pferd ist schön. Hin und wieder 

fliessen Tränen, die keiner Erklärung bedürfen, 

oder ein unerwartetes Lächeln erhellt ein zuvor 

beunruhigtes Gesicht, Erinnerungen werden 

wach…
Und wenn am Abend die Schatten länger 

werden, grasen die Pferde friedlich auf der 

Weide; ein zeitloses, friedvolles Bild… Man 

könnte lange dort sitzen und diese leichte und 

gleichzeitig schwere Eleganz beobachten, den 

Wind auf den Wangen spüren, der Welt und der 

Natur um uns herum lauschen. Der Welt, in der 

die uns auf unserem Weg begleitenden Tiere 

leben. Hinter ihnen erstreckt sich das Dach des 

Hofes, regelmässig und ästhetisch. In der Ferne, 

weiter im Osten, laufen die Kühe auf ein anderes 

Feld. Alles ist schön, alles hat seine Richtigkeit. 

Eine Katze springt durchs hohe Gras – nein, es ist 

das Eichhörnchen aus dem Park, das die Wiese 

rennend überquert! Kleiner Wicht, versteck‘ 

Dich schnell in den Kiefern der Akademie, Du 

bist zu klein, um Dich ganz alleine zwischen den 

Füssen dieser Riesen zu vergnügen…



Ça «Brie» et
 ça «Tourne» !

www.aubier.ch > fromagerie-demeter

A bient ôt !

Toutes les occasions sont bonnes pour se 
faire une belle soirée entre amis :

Une soirée raclette ? 
                              Une fondue sous les étoiles ?  

Les amis étrangers vont s’en rappeler et 
les amis du coin voudront recommencer.
Commandez vite sur notre site les sortes 
et quantités qu’il vous faut pour une 
super fromagée! (Nouveau: emballage 
fondue prêt à l’emploi, 400g et 600g)

Où en sommes-nous aujourd’hui? 
La paix, le climat, la santé, la 
dignité : des valeurs qui s’érodent 
invariablement malgré les multiples 
efforts pour y remédier. Et si le 
problème était ailleurs ? S’il fallait 
d’abord envisager l’argent d’une 
manière radicalement nouvelle, où 
chacune et chacun sont directement 
impliqués ? Bien que les anciennes 
habitudes soient tenaces, elles 
doivent faire place à l’esprit du 
temps. Cela devient très concret 
lorsqu’il s’agit de faire ses courses, 
lire son relevé bancaire, réaliser 
soi-même un projet ou financer 
une nouvelle initiative. Là, le 
changement de paradigme saute 
aux yeux et notre implication dévoile 
tout son potentiel d’humanité.

Samedi 25 septembre: Dimanche 10 octobre: Mercredi 20 octobre:
«Nouvelle approche de 
l’argent pour une économie 
digne de l’être humain»

dès 11h, cour de la ferme

Conférence de Marc Desaules, 
20h15, Grande salle de l’auberge.

Brocante 
à L’Aubier
Sa 25 Sept. 2021
9h à 16h, aux Murmures
L’Aubier  Les Murailles 5  CH-2037 Montezillon

= vide-grenier, marché aux puces couvert

Agenda 

10% 
de réduction

pour  
commande en 

ligne! (Action 

valable jusqu’à 

fin 2021)


